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La comparaison des circonstances meteorologiques des deux
observations ci-dessus semble montrer que les circonstances
favorables ä la formation d'un iris sont les suivantes: temperature

voisine de zero, vent faible (ou nul) du secteur est, done

sec, gel6e blanche le matin et journee claire.

Observations meteorologiques ä VObservaloire de Geneve.

Ileure Tempera¬
ture

Vent
Direction

Vitesse
km/h

N£bu-
lositß

Humi-
tiite

%

Temperature

<te l'eau

8 mars 1938

?% 1,0 E 1 0 81 6,5
i3 % 11,0 NNE 5 0 43 id.
is% 11,6 NNE 0 0 40 id.

29 novenibre 1949

-2,4 E 0 0 91 9,0
13% 6,2 ENE 0 3 70 9,1

Stance du 15 dfecembre 1949.

Edouard Parkas et Albert Carozzi. — Resultats de Vexpedi-
tion geologique de V Universite de Harvard dans les Montagues
Rocheuses du Canada (Jasper National Park, 1929). Note n° 9.

La sedimentation du Cambrien superieur de Mural Glacier.

Cette note de micrographie sedimentaire ainsi que la suivante
sont destinees k completer les « Resultats de l'expedition geologique

de 1'Universite de Harvard dans les Montagnes Rocheuses

du Canada (Jasper National Park, 1929)» publies dans ce

periodique entre 1930 et 1932 x.

Cette expedition etait dirigee par le professeur L.-W. Collet

que nous remercions vivement ici de nous avoir autorises k

publier ces complements.

1 C. R. Soc. Phys. et Hist. nat. Geneve, vol. 47 k 49, 1930-1932.
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Cette serie depassant 1350 m d'cpaisseur dejä decrite par
L.-W. Collet et Ed. Parejas 1 se compose d'une succession de

cycles sedimentaires comprenant les termes suivants (fig. 1):

1. Galcaires dolomitiques et dolomies (CD).
2. Calcaires pseudo-oolithiques ä ciment dolomitique (CO).
3. Marno-calcaires et marnes schisteuses (M).

Afm do fixer la position bathymetrique relative de ces difle-
rents termes, nous avons etabli suivant nos methodes d'inter-
pretation plusieurs courbes. Elles sont basees sur l'etude d'une

cinquantaine de coupes minces judicieusement distribuees le

long du profil; il s'ensuit que seules les grandes lignes des

rythmes de sedimentation ont pu etre mis en evidence, cepen-
dant les resultats obtenus montrent l'interet d'un tel essai.

a) Les courbes de clasticite el dc frequence du quartz detritique.

Les deux courbes varient dans le meme sens indiquant un

apport detritique normal. Les indices movens de clasticite sont
les suivants:

1. Calcaires dolomitiques et dolomies (0,010 mm).
2. Calcaires pseudo-oolithiques a ciment dolomitique

(0,025 mm).
3. Marno-calcaires et marnes schisteuses (0,095 mm).

b) Les courbes de clasticite et de frequence clu mica detritique.

Les deux courbes varient dans le meme sens et en accord

avee Celles du quartz detritique. Elles sont discontinues, les

paillettes de mica etant en general absentes dans les calcaires

dolomitiques, les dolomies et certains calcaires pseudo-oolithiques.

Le mica n'apparait qu'au moment oil la teneur en argile
s'accentue en formant un feutrage important dans les marno-
calcaires et les marnes schisteuses. On rencontre quelques

1 L.-W. Collet et Ed. Parejas, « Resultats de l'expedition geo-
logique de l'Universite de Harvard dans les Montagnes Rocheuses
du Canada (Jasper National Park, 1929). Note n° 4. La coupe de
Mural Glacier et le chevauchement du Mumm Peak (Alberta) »,
C. R. Soc. Phys. et Hist. nat. Geneve, 49, 36, 1932.

A nr.h ives des Science-;. Vol. 2, fasc. 3. 19'i9. 37
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paillettes disseminees dans les calcaires dolomitiques et pseudo-

onlithiques precedant nu suivant les niveaux marneux.
Les indices moyens de elasticity sont les suivants:

1. Calcaires dolomitiques et dolomies (0,025 nun).
2. Calcaires pseudo-oolithiques ä eiment dolomitique

(0,040 mm).
3. Marno-calraires el marnes scliisteuses (0,090 mm).

La comparaison de l'indiee de elasticity des deux mineraux
montre que dans les niveaux ä elasticity faible, eelle du mica
est normalement plus elevee que celle du quartz. Cela provient
du fait bien connu que les paillettes de mica ä large surface

par rapport aux grains de quartz plus spheriques, llottent dans
les courants et vont se deposer avec des grains de quartz de

faille plus petite.
Dans les niveaux a forte elasticity, les deux valeurs tendent a

s'egaliser et tres souvenl s'inversent, le mica ayant une elasticity
plus faible que celle du quartz. En effet, dans ces conditions de

faible profondeur, les courants peuvent remanier leurs propres
depots, les grandes particules de mica sont emportees et seules

subsistent Celles ayant des dimensions voisines ou inferieures

Fa;. 1.

(tourbe nH 1. Frequence du quartz detrilique(nom\>ve ile grains ren¬
contres sur im diamelre de 18,2 mm uniforme pour
chaque preparation).

Courbe n° 2. Duimetrc du quartz detritique, la presence d'algues
tubulaires est marquee par un asterisque (*).

Lonrbe n" 8. Frequence du mica detritique (definition voir courbe
n" 1).

Courbe n" i. Diamelre du mica detritique.
Courbe n° 5. Frequence du fer (pyrite), exprimee par des degres

d'importance allant, de 0 a 10.
Courbe n" <>. Quartz secondaire. sa presence est marquee par un

trait epais; F — feldspaths auttiigenes.
Courbe n" 7. Particules argileuses, leur presence est marquee par

un trait dont l'epaisseur est proportionnclle ä la
teneur relative des differents niveaux.

Courbe n" 8. Courbe balhymetrique relative, les profondeurs sont
decroissantes de gauche k droite, les chiffres
correspondent aux differents termes des cycles sedimen-
taires.
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aux grains de quartz dans les intervalles desquels elles peuvent
se loger. Le depart de ce petit nombre de grandes particules
n'afTecte pas de fa$on sensible la courbe de frequence du mica.

c) La courbe de frequence du fer.

Le fer present ä l'etat de cubes et de globules de pyrite plus
ou moins limonitiques pourrait etre de prime abord considere

comme forme in situ. Mais sa courbe de frequence montre des

rapports etroits avec Celles des mineraux detritiques. Ce

comportement indique une origine et un mode de transport
communs. II s'agit done de limonite d'origine continentale
transformee en pyrite lors de la sedimentation.

d) Les particules argileuses.

Elles apparaissent souvent dans les calcaires dolomitiques et

pseudo-oolithiques procedant ou suivant les niveaux marneux
et meine dans les facies pseudo-oolithiques intercales dans les

calcaires dolomitiques ou les dolomies.

Lorsqu'un niveau pseudo-oolithique passe vers le haut aux
marno-calcaires, puis aux marnes schisteuses, la teneur en

argile augmente vers le haut de meme que la taille des pseudo-
oolithes. Ces dernieres disparaissent brusquement apres avoir
atteint une taille maximum lorsque la teneur en argile devient

trop forte.

e) Les mineraux secondaires.

Le quartz secondaire et les feldspaths authigenes sont en

general absents dans les marno-calcaires et les marnes
schisteuses, rares dans les calcaires dolomitiques et les dolomies. En
revanche, ils caracterisent les facies pseudo-oolithiques ä

clasticite moyenne et apport argileux modere, comme si les

solutions colloi'dales necessaires ä leur formation precedaient
dans l'espace et dans le temps l'arrivee des particules detritiques.

f) Les organismes.

lis sont absents, sauf dans deux niveaux argileux oil Ton

peut observer des accumulations d'algues tubulaires indeterminables.
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Conclusions.

Tous les fails enumeres conduisent ä la notion d'une
sedimentation dolomitique peu profonde et uniforme periodique-
ment troublee par des mouvements du fond qui amenent

l'apparilion d'une phase detritique venant graduellement se

superposer ä la phase calcaire jusqu'a la remplacer.
Le cycle asymetrique le plus typique est le suivant: une

premiere diminution de profondeur donne naissance, par rema-
niement, aux facies pseudo-oolilhiques ä clasticite plus elevee

oil apparaissent les premieres particules argileuses. Puis l'accen-
t nation du soulevcment amene l'accroissement du diametre des

pseudo-oolithes et finalement leur disparition lors dc 1'enva-

hissement massif de J'argile, du quartz et du mica. Le regime
des marno-calcaires et des marnes schisteuses est etahli. La
profondeur augmente ensuite brusquement dans la plupart des

eas, amenant une chute de la clasticite generale et la reappari-
tion du facies dolomitique qui vient se superposer directement
aux marnes schisteuses.

Edouard Parkas et Albert Carozzi. Resultats de Fexpedition

geologique de F Universite de Harvard dans les Montagues
Rocheuses du Canada (Jasper National Park, 1929,1. Note n° 10.

Tai sedimentation du Trias de Fiddle River.

Cette serie dejä decrite par Ed. Parejas 1 montre une
sedimentation dolomitique presque entierement envahie par des

apports clastiques massifs. Les termes sedimentaires sont les

snivants:

1. Calcaires dolomitiques on non, parfois zoogenes avec des

intercalations de conglomerats intraformationnels (CD).
2. Calcaires dolomitiques greseux pouvant passer ä des

fausses hreches phosphatees ou ä des cargneules greseuses

(CG).

1 Ed. Pakejas, « Sur le Trias de la vallee de TAthabasku. Note
n° 3. Resultats de Texpedition geologique de l'Universite de Harvard
dans les Montagnes Rocheuses du Canada (Jasper National Park,
1929) », C. It. Soc. Phys. et Hist. nat. Geneve, 48, fiO, 1931.
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